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'E la plaine est verte, t;uffue
arroaé.par desruisseaur-qui reseniw
blent aux fleuves d'Erope.

"Les chevaux sauvages y bondis-
sent par centaines; les buflies mar-
chent troupeaux.

I Le jour où il me plaira de faire
un signe, tu verras accourir les tribus
indiennes, parées de plumes rougese t
tatouées de bleu, de jaune et de noir.

ilIls se prosterneront devantà
nous ;- devant moi, le fils des hi-C
dalgos, les premiers maîtres de on1
nouveau inonde ;- devant toi lat
femme talc, éclose sous un soleil sans
rayons, et dont, cependant le sourire
embraie les emoure.

" Ainsi done, tu vas étre reine I...
" Oh I que me fait à présent Paris

-et son bruit ridicule.
"lQuo m'importe 1 qu'il vivre ce

petit prétentieux qu'en nommaSa-
miuel 1

"IJe suis roi1...
Ici, la comtesse interrompit sa lec-

ture.
-. H é! ditelle, qu'est-ce que cela

me fait qu'il soit roi ?
puis elle continua:
"lLà-bas, sous l'équateur, je me

nomme Ramon 1er ; tu t'appellorses
la reine Rachel...

" Faites vos apprets, , madame
vend< z votre hôtel ou donnez-le, réali.
ses ou abandonaz votre fortune.1
Nous partons dans huit jours.

"lUn navire, frûté par ned'sujots,
attend ses souveraine au Havre."

A ces derniers mots, la comtesse
froissa lt lettre et la jeta au feu.

-Cet hommeo est fou I murmura
t-elle.

Alors il lui vint comme une perle
de la mer iidienn", une parle blanche
et naerée, transparente, et qui bril.-
lait de toutes les couleurs du priinie
au bord de ses cils.

C'était une larme qui refléta au
moment l'éclat des bougies, pui6s
tomba, brûlante, sur la main d'enfantd
de la comtesse.I

-Oh ! eut homme est heureux !
dit-elle...a

Et puis, elle s'anéantit en un pro-v
fond silence farouche, et une secon-
de larme suivit la première. Quandv
une femme pleure, elle est sur la
limite qui sépare le désespoir de
l'ei:dratce, l'abattement d'une réso-
lution sublime d'énergie.

]jaichpl séela
(Yo.t à diru qu'elle secoua la tor-

peur nmrale où l'avait plongée son
amour pour don Ramon. .

-Cominwnt 1... murmura t.elle,en
s'apercevant dans la glace voisine, cet
homuine a l'audace de m'offrir un
trône en Amrique 1 A moi qui suis
reine ici ?V

rme ine par la benuté, Par l'e prit,
l'e w '-e, li fortunut i...

, noi, div.at qui t'aris s'a-
genio ulle i Mais cet hume cist fat,

nM'.Itnt et !iche !...
"l et homme m'insulte !......... il

m'outrage... il niS me propos d'al-
ler régour sur ses sauvages, quand
j'ai le mode civilisé à mes pieds.

Et Rachel eut deux éclairs dans
les yeux à faire sauter la sainte-barbe
d'un navire.9

puis elle prit son front il deux
miniis, rêveuse et comme poursuivie
par un remords ;

-J'ai eu turt de tuer Samuel, dit.
elle.

Ce regret était un aveu ; - l'aveu
impliquait un doute.

.l. doute un espoir.
Elle alla rouvrir cette fenêtre, in

,olemment fermée par elle, après que
S4amiutl, frappS -t'ur.e balle au front,
rit retombé inoert sur le sol du jar-
din.

Puie elle se pencha et regarda.
La nuit était noire ; il y avait au

ciel comme une voûte de nuages
noires et plombée qui ne laissait pas
arriver sur la terre le scintillement
des étoi'es.

Cependant, si noire que fût la nuit
Rachel vit en bas, sarila terre glacée,
quelque ahose d'immobile et de plus
noire encore.
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CHRONIQUE

« Suis-je bien à Montréal, m'écriai-je l'autse jour en
barbottant péniblement sur des monceaux neigeux qui
obstruaieut la rue, une fée ne m'a t-elle pas transporté
d'un coup le sa baguette magique sur les cimes des
monts du Thiibet, dans l'Alaska ou au confins du Pôle
Nord ?-Mais non,-j'aperçoislà bas un policemîai qui
t-aine un ivrogno ect plus loin l'enseigne d'un piêteur sur
gages ; je suis réallemeit dans une ville civiiede et non
dans les sterppes désolées de la Sibérie; mais à l'instar de
Calchas dans la belle Jfélne, je peux m'darier, trop de
neige, décidément trop de neige ! p

J'n étais là de mes réflexions quand une dame qui
3'avançait de mon côté dis.arut dans une large tranchée
creusée dans la glace du trottoir, comme je me précipi.
tais pour la relever, mon pied glis.a et je m'étalai lour-
dement; la dame était debout devant moi et tue regar-
dait an comprimant une violante 'envie de rire, encore
un peu et c'était el'e qui allait m'aider a ine remettre
sur pied ; il n'en faut pas d'avantage pour faire manquer
un beau mariage.

Cet incilent et les contusions qni la suivirent, ache
vèrent dr rendre amère la série de mes réflexions ; la
vue des équipes d'ouvriers piochant les blocs glaes et les
enlevant par gros tas dans les tombereaux no réussit pas
à me dérider ; je continuai a arpenter avec peine une
surfice hérissée sur laqueile je touais mon équilibre
avec des prodiges d'adresse ; des glaç ns capables d'as-
nomimer un b'.-af tombant de temps à autre ries toitures
voi,ias for.%iant me reg.ards à quitter le bout de mes
bottes pour examiner ar.xieusement au desîus de ma
tête.

Aussi quelle béatitude 1 quand le soir on vit rentré
chez soi, lé.s jamibes intacts, et saus avoir son crâne broyé
ou tout au moins son chapeau déf'oned, mais la joie est
de ceurte durée, à la pensée qu'il ludra le lendemain
affronter les mêmes dangers.

Loin de moi la pensée de critiquer l'honorable comité
du. chiurî- en.c'e;. é coune tius les comités de la ville

ait sair air, eu lu moins je me plais à !e roire;
imar il a à faire à forte parti ; on ne traiti pas r.vec les
elénu:nts eouan. mavec une a'dminiatratiou ou un entra.
preneur, et l'on ne pourra jamais accuser la neige d'ac
cepter un pot de vin. Les honorables membes du
comité auront beau être zélés, intelligent, devoués,
1,oséder en un mot toutes les qualités désirables, il,
n'empêcheront pas quatre pieds de neige de tomber en
unue nuit, kii C'et If bon plaisir des nuages qui passen
sur la ville.

Ce pauvr coitnii i! on dirait que la neige piend ut
malin plaisir a se moquer de lui! A peine une armée
de pwcheus et de tomubreaux a-t elle débarnasé la voie
publique des aimas qui l'obstruent que le leudemain tou
est à recommencer, le comité a décidénent de la guigne
et il serait à souhaiter qu'un de ses membres pussédà
uno mascottei I

Après les rnvers de la médaille rrgardlons en le bon
côt: des amia mi'assuront que cet amas de neige sur la
sur lit rne a bieu ses avantages: Vous pouvez pal
ce moyen voir ce qui se passe dans les premiers éta-
ges des maisons, et vous jouissez parfois de spectacle
qui no sont pas sans charmes ; en vous haussant sur Il
pointe dce pieds vous allumez votre cigare au réverbère
ce qui est inappréciable ci vous avez oublié vos allumet-
tes.

Il y a aussi le truc du chapeau qui consiste à sortit
les jours de dégèle avec un vieux couvre clef sur la têt
dans l'espoir qu'il sera aplati par quelque chiate de nei
ge, et de s'en faire payer un neuf par le propriétaire d
la toiture cause de l'accident. Pour cela il faut un
patience angélique et un eeurge impertubuable; la pi.
tienne, c'est d'attendre des heures qu'une tonne de neig
veuille bien vous tomber sur l'occiput, et le courag
demande à voir arriver de sang froid cette avalanch
sans broncher d'une semelle, aveo cette pensée qu'ai
bout c'est la mort ou un chapeau neuf.

Dieu merci, j'aime à croire que cette recatto ne sera
d'aucune utilito pour mies lecteurs ; il est encore préféra
ble d'acheter à crédit chez son chapelier, dût-on à l'ex
trôme rigueur ne jamais le payer !

.'-**

Touttréfléchi, J'aime encore mieux nos longs hivers ATEJRE QU Ai
et leur escorte de glace et de frimas aux tremblements DES PASIONS.
de terre dont sont gratifiés les habitants des pays chauds
Rien de plus désagréable en effet qu'un tremblement de Un monstre I... Le nez camus, la
terre. Vous vous couchez tranquillement sur un lit de bouche défectueue; un oeil de tri-
plumes et.vous vous réveilkcz au- fond d'une crevasse de vers, et 13 teint ravagé à la petite
cinq cents ilis i e ,ous vingt pieds cubes de pierre dl@ vérle i;lea bras interiniable;. et
taille. Suppo'ez qu- ce soir vous vous couchiez à 'hôtel pour mains, des pattes maigres, aux
Richelieu ut, que dmain vous ayez comme édredon la articulations osseuses,aux on-les plats,
montagne F r vus pieds, voilà à peu près .l'eff:t que atriés de ligneu blanchâtre,-inutile
produira un- treiiibement de terre Edrieux ; cela n'a rien de e'appe.e:ntir sur la pied qui ne

d'absolnuent C omnrî.ovous voyezvaut pasmeux:que la main, mais

qui est heureusieent moins visible 1
. ..Cependant, ayant o.À par er de la

Ainsi loirs du dernier tremblerneont de terre survenu singulière sédCution exercée- juste
en France et en Italie ù la fin de février dernier, il y a titr- r edluestiéieieue laidese
au nombre de victimes et beaucoup d'incidents de touteipétriesp uelqâes étiesed'es.
nature. Un des dotmestitques du déninaire de Nice fai- pétries de graces et pétillantes des-
sait us barbd, et la secunsse fût si grande, qu'au lieu de pit, cettu malhure.e digradiée se

itbonnement l'illusion d'appartenir
se couper ls poils il e trancha la gorge ; moralité : ne cette race privi ndaiée. pere juge,
vvus ras-ez j iwa:s avant les tremblements de terre. elle a croit urésisibhi .Eisjg

Mais un incikut vraiment amusant nous est relatér tib u1...fe.
par les journaux fuinçais : Dans un grand hôtel de Nice,oCgest uneaconetioo rt.
une jsunefemme tait arrivée la ville de la catastro- orgueil par sa vanité.. c

plie ; or, elle avait donné l'ordre qu'on la réveillât à six piso q n j entuis s'éru:
heure.. Cinq mr'ieis avant, l'o-cillattiou .e produisait. -- Jiaèlisequeje n suis pas régu-
Interregée sr l'efffet qu''lle en avait ressenti, la jeune .sm t jole (a eu misme

mare, ajutc-t-cll.' raveu, désinvolture,
femme répondit " Ma 1oi, je vous avouerai que je n ai j'ai on moi un je ::o sais quoi qui at-
pas en la moindrepeur et voici pourquoi: J'avais titre l'attention dn hommes
donné ordre qu'on vint chez moi à six heures. Quand En toute circonstance, fû ce a
j'ai senti la ecousse.j'ai pensé, vu les perfectionnementsE plus banale, la dame ,'ût eait
appotés maintenant dans les hatels, que c'était là une p aIn(e, la ame qui faitr di*
nouvelle minière de réveiller les voyageurs." r lepass ton titi, crat en faire) déc. 4-

A Montréal. les tremblements de terre sont heureuse pntreIdépabdoces L -
ment inconnus; seuls, quelques ivrognes incorrigibles que aventure 1 Semb!able à ces L -
vous diront qu'ils ont vu parfois tous danser autour pnotisées qui i appurtout à l'idée fL-e
d'eux et la terre se di"loquer sous leurs piedsa; dont elles sont possédées tout ce
et ces trembiements en ont amené plusieurs dans qu'elles voient, tout ce qu'elles en-

et ce danstendent, cette simiesquée visionnaire
un trou sombre qui se trouve à l'hôtel-de-ville. ne voitet'tendeque gisonnus

Mins un jour viendra peul-êtro où Montréal et Québec noit et n'entend que gens férus
seront aflligéa comme tant d'autres pays pas ces cata. d'amour pour sa pursonne. Eu omni
elysmes tdit la nature, ,t nos petits enfants verront desvelte lo monsieur jeune ou vieux,
volesna sur'r du haut. de la citadelle et du sommet du s ou obse, chevelu ou chauve,
Mtont Ruya. paisiblement asois en race d'elle, la

regarde, à ce qu'il lui semble, avec
._ une persistance explicite. Dans un

salon, ilromme qui, poliment, lui de-
mande des nouvelles de sa santé etUNE CARTE POSTALE qui s'esquive, sane même écouter la
zéponsel... Autre aspirant 1

Au théet:e, le bon jeune homme
Le canrd cl.s"i le Do lu 12 courant disait que l'ani qui lui paIse le progranme ou lui

mal qui s'atta:cha:it le plus à l'homme c'était la sang- offre un petit bane 1... Encore un
meue ; un de nos abonués de New Bedfort nous envoie amoureux l...
une carte postale sur laquel!e il nous démontre que nous Elle démêle, dans le plus ivaigni-
nous sommes trompés, et qu'il y a d'autres animaux fiant dircourr, des sous-entendus dont
encore plus attachés à l'homme. personne ne e1'aviserait, et perçoit d<s

Certes, nous remercions notre abonné de New-Bedfort familiarités qui font frémir, là o t
et nous aurione u grand plaisir à éditer sa carte posta toute autre qu'elle nu verrait rien à
le, mais elle "et ' r 'nvert. un peu trop. .... gauloise, et prendre. Si aon pied ro.euntre sous
nous frémiEsouh à la pensée qu'elle ait pu passer sous les une table une roulette ou un tabou.
yeux de quebpn employé des postes du sexe féminin. ret, la voici qui jette à sen voisin des

Nous it iu de notre grand regret insérer la millades à ja fois courrouaces et ra-
carte postle en question, niais nous la tenons à la dis- vies, dont l'autre, qui n'a rien fuit
position dos gens qui voudraient connaitre l'opinion des pour mériter cette mimique, demeure
New-Bo:flo.rian émir l'animal qui s'attache le plus à tout interloqué.
l'homme. La dame gfiii des 1 priss-ions ne

peut sortir s eue, fût-cu apim lindu
jour, sans être, à ce qu'el'e astue,
suivle et haroolée par dindiscrets ad.

Une tab:; fljte de corps humains, mirat-ur- nd elle une voitule
;pour se debro -s ùos saor.s
de i'un d ex t Uunpectinent strlance

Une ta fantastique et d'un réaliste dans une aut - i-ue du-one la chat-
effryant s. . dit un conteur peut-être trops.'...
fantaisit, P .: i., Pitti, à Florence. On'rait un dictrounaire avec le

Il pau:t >u-t _l.: ver cette table au milieu des nom des soupitnt ga a désespé-
, chefs-d'Suvre de l'art. Elle fut fabriquée par Giuseppe réd-, tant depuis son mariage qu'aupn-
c Sagatti, qui emrploya plusieurs aunées à l'achever. Pour ravant. Li'ge quiviint n'Gtu rien à

celui qui 1i .llge 1 ,arait un curieux travail de ses il;usions. S: aventrs, autrefois
t marbres de ta. w .liv.r.es, car elle ressemble à une assez anodines, pronuent à mesure

pierre poli .. .n ot lle n'est composée que de qu'elle vieillit, des .îlurns plus mélo-
morceau de nu-e:.s, coeurs et intestins de corps humains. dramatinle. (e.tont u'i ds tentati-
Il a fallu: lar l'a hisiquer une cantaine de cadavres. ves d'en Ôvemnt,hde

Cette tabe ronn.e, d'une largeur d'un mètre de dia- suggestion: on verse cdes narcotiques
t mètre, aveu un pi-destal et quatre griffes, et le tout est dans son verra ; tn surborne ses do-
, pétrifiée. Sau auteur est mort depuis cinquante ans. mestiques ; on lui tend des pièges-
t Après avoir pased par les mains de trois propriétaires. abominables......

dont le dernier /est suicidé et l'a arrosée de son sang, .Le pire de l'affaire, c'.et qu'elle ne
elle est arrivée atu palis Pitti. peut se tenir de conter ces turlutai-

Sagatti était parvenu à solidifier les corps en les nes à son mari, homme pacifilue, qui
n plongeant dian plusieurs bains minéraux. Il obtenait - heureusement pou luii, ne s'en

les cadavres de l'rhital. Les intestins servirent pour les ément pas outre m ure ; cependant,
r ornement.s -piIédestal. Les griffes sont faites avec les elle siste ; elle le pousse. E le vou.

foies, les cours et les poumons, et conservent la couleur drait, sans oser se l'avouer, secouer
s de la chair. sa quiétude et l'amAner enfin à quel-
a Li table est fite de muscles artistiquement arramgés, que violence. Ah I s'il pouvait une

Autour, il y a una centained'yeux et d'oreilles qui fois soufîlater un des aud .cieux qui
- produisent le plus étrange effetl'outragent Du lève 1 Un duel 1 Un

Les yeux, dit on, semblent vivants et vous regardent beau duel dont elle serait l'objet I
à quelque point que vous vous placier. Ce fut le travail C'est alors que sa réputation de s6-

* le plus difficile de l'artiste. Il fut content de son couvre ductrce serait à tout ymaisconsa-
- et communiqua aux savants sa méthode. crée !

Le dernier propriétaire de cette table, Giaccomo Mais1le digne homme na semble
e Rittaboca, l'avait placée au centre de son salon et ne pas d humeur à lui donner de si tôt
- faisait un plaisir de la montrer aux visiteurs en disant cette satisfaction... Il préfire se can-
s que &'était l'ouvre d'un vieux sculpteur original, puis, tonner dans une confiance inébranla-
e le soir venu, il en expliquait la véritable origine. ble, et abandonner aux dieux ven
* Une nuit de Ncël, il avait réuni quelques amis, et l'on geure le chliîtim'ontdes coupables... ti
u jourait aux cartes sur cette table. Rittaboca perdit et les coupables il y a..........

yeux le fascinaient ; il était pale, agité; enfin il se lova Entre nous, il en doute, ne se figu-
a et marcha à pas pressés, puis vint se rasseoir et perdit rant pas qu'il puisse exister desgens

encore, distrait par la fixité de cas regarde qui le pour- assez mal avisés pnur manquer de
suviair.t. On von!ut le ftire clianger de place, n respect (sans y êtro légalement for-
couvri tes yeuz iuportns. " C'est inutile," dit il et il cés) . une personne si cruellement
'raconta à ses auis toute l'histoire de cette table compo-.gardéePar la nature contre les tenta.
sée de parties humaines. tions d'autri......


